Montréal, le 7 novembre 2007

Laurent Lapierre est le premier lauréat du Prix Esdras-Minville 
(Prix de rayonnement externe)

Lors d’une cérémonie, le 7 novembre dernier, Laurent Lapierre a été proclamé premier récipiendaire du Prix Esdras-Minville de HEC Montréal.

HEC Montréal a créé le prix Esdras-Minville, au montant de 5 000 $, pour reconnaître les réalisations exceptionnelles d’un professeur au chapitre du rayonnement externe au cours des trois dernières années.
Description du Prix

Le récipiendaire du prix est une personne qui contribue de façon exceptionnelle à l’image et à la réputation de l’École à travers ses activités dans les milieux universitaire, professionnel et public. Elle est reconnue par ses pairs et par divers représentants de ces milieux pour son expertise et son dévouement et cette appréciation rejaillit sur l’École.

Conditions d’admissibilité 
· Être professeur agrégé, titulaire ou professeur invité avec perspective de carrière à HEC Montréal depuis au moins 36 mois au 31 mai 2007.
· Être à l’emploi de HEC Montréal à temps plein au moment du dépôt du dossier de candidature.
· Le dossier de candidature ne peut faire valoir que les réalisations du candidat pendant qu’il était professeur à HEC Montréal au cours des trois dernières années.
· Le récipiendaire du Prix Esdras-Minville décerné à un professeur agrégé, titulaire ou invité avec perspective de carrière n’est plus éligible pour les cinq années suivant l’obtention du Prix.

Le lauréat est choisi par le directeur de l’École. Pour faciliter sa décision, le directeur s’adjoint un comité comprenant, entre autres, des récipiendaires passés de ce prix.

Voici la lettre du professeur Francine Harel Giasson qui a présenté le dossier du professeur Lapierre.

20 août 2007

PRÉSENTATION DE LA CANDIDATURE DU PROFESSEUR LAURENT LAPIERRE AU PRIX ESDRAS-MINVILLE 2007
Monsieur le directeur

Monsieur le secrétaire général

Membres du comité

C’est avec beaucoup d’enthousiasme et de fierté que je présente la candidature de mon collègue Laurent Lapierre au prix Esdras-Minville pour le rayonnement externe.  Vous trouverez ci-joints le dossier détaillé des activités de Laurent Lapierre en matière de rayonnement externe au cours des trois dernières années de même que la lettre d’appui de Jean-Pierre Dupuis, directeur du service d’enseignement du management, et la manchette HEC MONTRÉAL annonçant la nomination  de Laurent Lapierre comme membre de l’Ordre du Canada..

L’importance tant qualitative que quantitative des réalisations de Laurent Lapierre apparaît avec grand éclat dans le dossier présenté.  Je me permettrai de mettre ici en évidence certaines caractéristiques marquantes de ce dossier qui en font une contribution tout à fait exceptionnelle.

En premier lieu, les activités de Laurent Lapierre s’inscrivent de façon magistrale dans de grands axes stratégiques prioritaires de HEC Montréal.  Qu’il s’agisse de l’ancrage dans les communautés d’affaires - y compris au sein des industries culturelles qui sont un des créneaux de l’École -, des liens avec les hauts dirigeants tant du secteur privé que du secteur public, des liens privilégiés avec les diplômés de l’École, du transfert de connaissances aux praticiens de la gestion, aux chercheurs et à la société en général, de la présence dans les milieux montréalais, québécois et canadiens ou du rayonnement universitaire international (France, Etats-Unis, Belgique, Espagne, République tchèque, Grèce, Brésil, Afrique du Sud, Chine, Japon), Laurent Lapierre est partout présent. La vision  originale et distinctive de la gestion et du leadership qu’il présente à ces vastes publics contribue à répandre très largement un volet de l’identité propre de HEC Montréal et à renforcer l’attrait qu’exerce cette institution dans le recrutement des meilleurs étudiants et dans les milieux importants pour elle.

L’admirable fertilité croisée qui transparaît dans l’inventaire des activités de Laurent Lapierre mérite également d’être signalée.  L’entretien personnalisé avec un dirigeant donne lieu à la production d’un cas pour la recherche et l’enseignement qui sera diffusé dans des recueils de textes pour les étudiants, dans le Repertoire de cas du Centre de cas et sur le site web personnel du professeur.  En outre, certains de ces cas seront publiés dans des revues avec comité de lecture : La Revue internationale de cas en gestion (avec accès aux notes pédagogiques pour les professeurs de partout à travers le monde),  GESTION, revue internationale de gestion et International Journal of Arts Management.  Quelqu’uns de ces cas donneront lieu par ailleurs à la publication d’un livre.  Parallèlement, en maintes occasions, de cet entretien privé avec un dirigeant émergera une rencontre publique qui prendra place dans les activités du Réseau HEC ou encore une entrevue LEADER télédiffusée au canal Argent.  Et les leçons émergeant de l’analyse de ces cas deviendront à leur tour sujets de textes et de conférences.  Que faire de mieux en matière de large diffusion du travail universitaire?

L’analyse des activités de Laurent Lapierre permet en outre de mettre en évidence l’incroyable quantité et la remarquable variété de ses contributions.  On a peine à croire qu’une seule personne puisse autant réfléchir, autant écrire et autant parler, qu’elle puisse entreprendre autant de projets et répondre à autant de demandes, qu’elle puisse trouver un écho auprès de tant de publics différents.  À cet égard, Laurent Lapierre fait figure de géant parmi nous et l’ampleur de sa contribution commande notre respect.  Mais force est de reconnaître également l’originalité, la qualité et la pertinence de ses contributions comme l’ont fait les nominations et prix prestigieux qui lui ont été attribués au cours des trois dernières années : nomination au Conseil des Arts du Canada et à son comité exécutif, nomination comme membre du l’Ordre du Canada, attribution de deux prix Alma-Lepage.  Il convient également de signaler le haut degré de constance et d’application que demandent les engagements à fournir hebdomadairement des textes à La Presse, au Journal de Montréal et au Journal de Québec de même que des contenus inédits au canal Argent, tout cela en assumant avec enthousiasme et générosité ses fonctions d’enseignement, de soutien à ses collègues et de participation aux activités communes.

Le professeur Laurent Lapierre est sans aucun doute un grand ambassadeur de HEC Montréal.  Reconnaître ce fait par l’attribution du Prix Esdras-Minville honorerait à la fois le récipiendaire et toute la communauté HEC Montréal.

Francine Harel Giasson

Professeure titulaire

Service d’enseignement du management 

